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Après le premier mining, parla 
sir Richard Cartwright, qui voit 
une contradiction entre les idées" 
exprimées par l’honorable Premier 
sur la Fédération Impériale, à 
Londres et à Toronto, blâme les 
lenteurs du gouvernement dans 
l’affaire des pêcheries ; critique l 
nomination du nouveau ministre 
delà just ce et déplore, enfin, la 
la condition des affaires du pays.

M. White (Cardwell) se lève pour 
montrer que les vues sur une fédé
ration impériale exprimées par 
Sir John, récemment à Londres, 
sont exactement celles qu’il expri
mait à Toronto l’an dernier.

AKfiYLE HOUSEprotéger no? pêcheries, quand les 
ministres faisaient prévoir, l’an 
dernier, un traité satisfaisant avec 
les Etats Unis. Quant à accorder 
une représentation aux Territoires 
du Nord Ouest, l’opposition n’a 
jamais demandé autre chose, de
puis nombre d’années. 11 ne se 
prononce pas sur l’envoi de 
troupes pour maintenir l’ordre 

au Nord - Ouest, avant d’avoir 
tous les renseignements que le 
gouvernement devra donner sur le 
sujet. Il ne veut pa» non plus par
ler de la révolte du Nord-Ouest, 
avant d’être en posession de tous 
les documents y relatifs. Au suje1 
des Sauvages, il attend aussi les 
documents officiels. Il critique en
suite les modifications opérées dans 
le cabinet et dit qu’il croit le minis
tère actuel moins digne de confiae- 
Cd que le précédent. Il sait que la 
majorité de la Chambre le suppor
tera, jusqu’aux élections generales 
qui auront bientôt lieu, il l’espère.
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P
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A la suite ,:de quelquei remar- 

de M^> Mitchell, l’adresse enques
réponse au discours du trône fut 
adoptée, et la chambre s’ajourna

)(

PLUS DELes règlements ci-dessous ont été adop
tés pour les réceptions.

1— Les voitures entreront dans le squa
re du parlement par la porte Est et sorti
ront par la porte Ouest.

2— Les sénat -urs 
lilies, voudront b 
Sénat par la porte des sénateurs.

3— Les membres de la chambre des 
Commut.es, leurs femmes et leurs filles, 
sont priés d’o. trer par la porte ouest de

4— Les dames et m’ss:eurs, non com 
pris dans les deux paragraphes précédents, 
entreront par la pot te qui sera désignée à 
leu*- attention par des lumières rouges.

5— Les fén-leurs et les membres de la 
Chambre des C mmunes, ainsi que 1 urs 
femmes et leurs û l^s, seront présentés en 
premier lieu, et ensuite les dame> et mes
sieurs qui se rendront à la réception.

6=L :s dames et messieurs devront 
être en toilette de soirée et seront tenus 
de présenter deux cartes portant leurs 
noms d’une fa on lisible. L’une sera dé
posée à la porte de la s Ile du Sénat et 
l’autre sera remise à l’aide de camp de 
service.

7—'in peut obtenir de plus amples in
formât ons en s’adressant à l’aide de camp 
de service.

)(

>

ÎOOOvers onze heures.
i, leurs femmes et leurs 
ien s’imroduire dans le LICENCE'» D’ONTARIO Sont offertes en Vente.

L’honorable A. S. Hardy a pré
senté à la législature d’Ontario un 
projet de loi pour amender la loi 
des licences. Ce projet de loi éta
blit, pour première infraction de ia 
défense de vendre de la boisson 
sans licence, une amende de cin
quante à cent piastres ; pour se
conde infraction, quatre mois de 
prison. Quant à la vente le diman
che, la nouvelle loi soumet à une 
amende de vingt piastres tonte per
sonne trouvée dans la buvette, 
qu’il y ait vente ou non. Cette loi 
contient en outre les augmentations 
du taux des licences, telles que pro 
posées par le trésorier dans son ex 
posé financier

Sir John Macdonald ne croit pas 
que M. Blake ait un tel désir des 
élections générales. En courtisant 
Québec le chef de l’oppositiou à 
peut-êt'e déplu à Ontario, 
chambre est assemblée pour rem
plir un devo’r solennel, travailler 
aux intérêts du pays, et il importe 
que l’opposition ne crée pas d’em
barras mutiles au gouvernement. 
11 est regrettable que le chef de 
l’opposition ait trouvé à propos de 
relever d’anciennes disputes dont il 
ne devrait plus être question. M 
Blake a critiqué son discours de
vant le club Saint Georges, en An
gleterre. Sir John n’a rien dit, là, 
qu’il ne soit prêt à répéter devant 
la Chambre et le pays. Il a fait 
l’éloge du climat et des bea tés du 
Canada, protesté de la loyauté des 
Canadiens à l’empire et déclaré 
qu’il approuverait ml arrangement 
entre le Royaume-Uni et les colo
nies par lequel un grand Empire 
serait formé qui contrôlerait le 
monde par les armes. La presse 
Anglaise avait reproduit des jour
naux de New-Yurk certains articles 
de nature à mettre en doute la loy
auté des Canadiens Français en
vers la couronne d’Angleterre, fl

U oyez nos Prix a ui varient

3 a 9 CENTS LA VERGE.
La

CHAMBRES A LOUER Cotons Gris, Cotons Blancs, Cotons a oreillers* 
Toiles pour les draps de lit, Toiles pour autres 
fournitures de lit, Serviettes, et ;, etc

Ceux qui auraient lesoin d’une excel
lente chambre garnie ne eauraie it s’a
dresser à meil lure enseigne q >e chez M. 
Alexandre Lhar ebois, 20, rue N colas, 
(JlUwa. La maison renlerrae un magni- 
nque et vaste salon et on y fourn t aussi 
la p- nnon au gré des locataires. Le 
condition du loY^r sont tiè-faciles, et 
toute la famille de M. Charlebois se com- 
po e d'un enfant de Sans.

PIUX DE L’ENCAN DURANT IM 110IS
n i)

lII!Par ordre
H. STHEATFEILD. 

Secretaire du Gov -Général. 
Hotel du gouvernement, 26 fév. 1886.

Les Libéraux-Conservateur?. i M
i istes des Yoteurs—Aete des 

iranchlses.
Qui sont qualifiés comme 

Voteurs dans les Citéi.

LE CANADA JOURNALISTE ET EMPLOYE 
PUBLIC mm iFiMiiiEi

A la chambre d’Ontario, jeudi, 
M. White a soulevé un débat à 
pos de M Gaspard Hacaud. rédac 
leur du Progrès de Windsor et em
ploye sesaiouel, qui, dans son jour
nal, a condamné l’êxécution de 
Riel, dénoncé 1 gouvernement du 
Canada et attajué nos volontaires.

M. Merndith demande sa démis 
sion. L’honorable M. Mowal dit 
que le jugement porté par M. Pa 
caud sur le gouvernement du Ca 
nada était bon et que, 
le gjuvernement d’Ontario n'est 

• pas responsable des opinions politi
que» de ses employe?».

Ottawa et Hull, 27 Février 1886 Pour qjelqu s louis seulementpro- Toutes personn s du sexe masculin 
âgées de 21 a-is, sujettes hriun iqu-s par 
naissance ou na'uralhalion, et p-s è ani 
quelqu’u <* des qua ificalio is suivanies :Ali PARLEMENT ïâentcllvN noires,

I>e.iicll<‘« crème,
Dentelle* brune*, 

Dentelle* couleur ente, 
D telle de fontalHle, 

1> i.<e le perlees.

Chance - Sans 
Pareille !

1. Tout propriétai-e ou occupant d’une 
propriété immeub e, soit de son propre 
••h fou du chef d-i sa f-uime, évaluée à

La Chambre s’est réunie hier à 
trois heures. M. Everett, proposant 
l’adresse en réponse au discours du 
trône, dit que le pays est aujou: 
d’hui relativement prospère. Il ne 
faut pas attribuer à la politique 
nationale, mais plutôt à l’insuffi 
sance des capitaux investis ou à 
l’incompétence des entrepreneurs 
d’industrie, les désastres financiers 
qui se sont produits un peu partout. 
La dépression commerciale s’étend, 
d’ailleurs, au monde entier et notre 
pays est, après tout, le m^ins mal 
traité. La prompte répression de la 
révolte, l’achèvement du Pacifique, 
font l’éloge du gouvernement. 
L’orateur constate avec plaisir que 
le gouvernement est déterminé à 
protéger nos pêcheries et à accor
der au Nord-Ouest une représenta 
lion dans le parlement.

M, Ward, secondeur de la motion, 
fit allusion, en termes délicats, aux 
pénibles circonstances qui l'ont 
amené au Parlement poor occuper 
le siège laissé vacant par la mort 
du brave Col. Williams. Il toucha 
aux mêmes points que M. Everdl 
et fit remarquer que les élections 
partielles, depuis la dernière ses
sion, ont fait voir que le peuple 
est satisfait de la politique commer
ciale du gouvernement.

M. Blake regrette que la session 
s’ouvre trop tard, 11 n’admet pas 
que le pays soit prospère, et il attri
bue à la politique du gouverne 
meut les malaües du commerce. 
Il s’étonne de ce qu’on parle de

$3 0.
un loyer de2. Tout locilaire puynnt 

$2 t>ar mois ou de $2 • pa année.
3. Toute perïonne retirant un revenu 

de $30ll par année ou de -6 par semaii-e 
de se» gages, du .-o i commerce de a r.j- 
fession ou de placements fai s en Canud t.

4. T ute n r-onne qui est le fils, le beau 
fils, le petit-ills ou le gendre d quic.>n|U 
possè le une propriété de la valeur de $600 
et plus.

Pour un Jeune homme qui 
<le*ire entreprendre le 25 { O ir mit iui-il -s-ous «les 

prix ordinaires.

Marchandises à’Hiver ven
dues sans reseive

d’ai'leurs,

COMMERCEa pris à témoin ses quarante an 
nées d’expérience de la vie publique 
pour affirmer que l’Angleterre n’a 

dans toutes ses denies. de

D’EPICERIES
LE VEN"rpas,

sujets plus loyaux que les Cana
diens Français. A-t-il eu tort de 
parler ainsi T M. B ak », lui, fait 
plutôt à l’étranger l’éloge des 
Etat -Unis que du Canada. Le 
chef de l’opposition s’est plaint du 
retard apporté à l'ouverture de la 
session : il fallait bien se reposer

Tous ceux qui sont favorables au parti 
Libéra 1-Lonservati ur et dont le no n n'e-t 
pas enc re sur les list s électorales mal
gré qu’ils possèdent une ou plusieurs îles 
quai fi-i.lions ci-d ssus, sont priés d’en- 

immédiatement leurs nom et pré-

Nous ne refusons aucun offre raisonnable.Poste de Ire ClasseUn terrible ouragan a passé, hier, 
sur certaines parties des Etats Unis, 
causant beaucoup de dégâts. A 
New-York, il parait qu'on n’a pas 
souvenance d’un vent aussi fort 
depuis bien longtemps. Les lignes 
télégraphiques en ont beaucoup 
souffert. A Port Jarvis, N. Y., une 
église a ôté presque détruite. A 
Harrisburg, Pa., les cheminées ont 
été renversées et les toits de quel
ques maisons enlevés. Les domma
ges sont très élevés.

On télégraphié de Pembroke, 
hier, qu’il a fait un vent violent 
du nord-ouest toute la journée, 
que la voie du Pacifique nst blo
quée, que le train mixte d Ottawa 
est arrêté à deux milles à ’est et 
que les trains de l’ouest -ont en 
retard de vingt quatre heu te.'.

Il est naturel que non* ayons eu 
notre part de veut hier et la 
dermè.e.

WOODCOCK
Ho. 39 rue Smrks

Epicerie* nouvelle* et maga
sin des mie ix aosortU. 9

voyer
noms, adresse, la ua ure de leur .qualifica
tion à l'un des messi urs dont suit la N’adreuer an bttrettu du 

•• CANADA ” peur pin» am
ple» information».

liste:

QUARTIER VICTORIA—G. Gagné, rue 
Wellington, ou F S. McKenzie, 167 
rue Cambridge

QU xRTIE i WELLINGTON—G Magee, 
24 rue Sparks.

QUARTIER ST. GEORGES — Thomas 
Birkett, rue Rideau.

QUARTIER BY — P. H. Chabot, me 
Sussex.

QUARTIER OTTAWA —Wm McEvela, 
rue de l’Egl.se, ou Chas. Desjardins, 
écheviu, 85 rue Water.

Ou à D. O Connor, . résident de l’as ocia- 
tlon Liberaie-Co servairce.

J. W. McRae, Association Libérale-Con
servatrice des Jeunes Gens.

Thos. Stewart, As?oci .lion Libérale C »n- 
servatnee dus Ouvrier», o31 rue 
Albert.

Oscar McDonell, le Cercle Lafontaine, rue

En s’adressant à l’un ou l’autre de ces 
messieurs, on pouara obtenir toutes les 
informations déeirées et dee formules im
primées.

Que chaque consenrateur n'oublie pas 
de se faire porter sur la liste électorale 
avant la fin de février.

Qu’on ne l'oublie pas 1 Qu'on ne l’ou
blie pas !

D1PIITIIEIUNE
dus fatigues d’une session de six 
mois. ANTl-DlPEHTHEilllQUBDlle A. McDonald.Sur la question des pêcheries, le 
premier ministre exprime un ferme 
espoir que les négociations avec les 
Etats Unis produiront un traité 
avantageux pour nous. Il trouve 
étrange que l’opposition blâme tou 
jours la politique commerciale du 
gouvernement, sans oser plaider 
ouvertement la cause du Libre- 
Echange. Sir John parle ensuite 
de la conduite du gouvernement à 
l’égard des Sauvages : il leur a 
chaque année, contre le gré de l’op 
position, voté des secours géné
reux ; il se propose de continuer, 
et »' les Sauvages veulent en profl 
ter, leur sort sera meilleur que 
lorsque leur existence dépendait de 
la chasse.

Splcibquc contre la Diphlhtrie et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la con
somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et le» 

rhumes

LES ARTICLES DES

llOlli NOUVELLES
NOEL LA DIPHTUEKIE VAINCUE I

SONT INSURPAiSABLBS.
Lee dames feraient bien de proiter des 

bas prix p ir le» fîtes du Je :r de l’An.

Maison de Modes Parisienne
•ai RUE RCfWEI,

Quatrième porte de la rue York.
2 oetobre IMS

Aux ravages de cette maladie terriole 
et réputée incurable, on a trouve un rem»- 
de qui n'a jamais failli. L’expérienee de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l'inventeur par de» personnes notable» 
et dignes de loi attestent l’efflc cite vrai 
ment étonnant de ce remède.

Préparé par 1#

i : 1111

Le Pape a promulgué uu décret 
béatifiant le Père Holbaner, prêtre.

Vienne en 1820 â
la

DR N. LACERTE, 

LEVIS. P. Q.
qui mourut 
l'âge de 10 ans. L’empereur d’Au- 

■ triche demandait depuis longtemps 
la Déaliflcation de ce saint prêtre 
qui a fait un grand nombre de 
miracles.

A LOUER Paix: Mets, la bouteille. En reete sàes 
les pharmaciens.

EN DEPOT CHEZ
KLZKAK ALABIE,

71 Bue Bolton, OtUw

Un magnifique logement, au Ne. 88 rue 
Cathcart. Possession immédiate.

Four i: formations s'adresser au No. 92. 
rue Cathcart. jnlllleS» 4

glBérsi, e» nee«c M» KateVato et d»aa la PnlewueeeKms attirons l*»iteel*ew de peblie aer 1# remède etrsanMx ■ ES ATI XK
HEMORRHOIDES — HANNUM’t BEN AT I NE, LE SEUL REMEDE. BURFén PRINCIPAL. 1®1 RUE SPARKS OTTAWA
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sera exécuté pur 
jui, comme tou- 
empressement i i

Richard,
aothier,
thuiMf,
H allie, 

Iry!

FU,
i*»
telle. ■

toutes les sièges 
le .. .. 25 cts. 
............... .15 cts.

\ LO ~ER
ii'uiit avoir des 
le temp< de la 

îr au No. 55, rue

1ENT DE PIN.

PENSION
session approche, 
à tous ceux qui 
îhambre avec ou 
irront trouver le 
numéro 331 rué

,MQUR
Importateur

ENCADREMENT
l HOIRS,
lande et anglaise)
Anglais, Fran- 
mands,

de Peintures, 
et de canevas
aux.
IS SONT VEX- 
S TANT LA 
LE MOIS.
i a.U PRIX DES 
U RES.

une visite,
oins de

ix marchands les 
ires, miroirs, cane- 
oules les plus ré- 
3ommerce de peîn- 
èal et Toronto. 
lRMOUR,
2 rue Sus-ex.

.1. 1*. C1ILMOUK 
- L. HOWARD

n*

TIM ENCAN 1

FEVRIER,
grand drame

iirke !
îil'efoisau Théâtre 
, N ;\v-York.

;DI et SAMEDI, 
s. Portes ouvertes 
ideau à 2.30 
i. 20, 30 et 50 cts.

nas Bytteld 
UCHEL, 
ks Ottawa.
lernier goût, grande 
'été. Notre assorti- 
)r et des plus corn-

unau Ryfieltl.

I

Voitures! i

s eu decouvertes, 
ways, Express, 
In, etc., etc.
soin et promp 
oitures et lerre les 
Les matériaux que 
ifection de mes vol
ière qualité et mon 
tant sous le rapport 
in d’œuvre que sous 
du flui.
onage du public en

titude.

MATHIEU,
arence, Ottawa

1*

' - ■■■y--

Ottawa et HuM, êatfeil, ti Levrier 18866a arme# Ne 41
«

AROKXKMLNT ANXOACR»

i-Français
il, Ru° York
FEV., ’86 LE CANADA..M.M vterrien, par Mette#>.10

Tou» «es tour*.-•••• 
TroU foi* i«t âem

IJ»Pour six mois.

1.MPour quatre m Vne fols U semaine. — M

Liste,;
▲ris de Naisaanoe. Menace °u

Drftsfc............................
Pour les annonces à longe

conditions spéciales.

3 Roy Edition Hebdomadaire

JOURNAL QUOTIDIENPour l’année- .Si.eeénérale, prêtera
Payable d’avemoe.
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Macdougall, Macdougall & Beltcourt
AVOCATS, PROCUREURS,

pour les affaires de la Cour Su- 
Parlement, et des Départements

Agents 
prême, le 
du Canada, ac.

“Scottish Ontario 
rues Sparks et Elgin, Ottawa, 

il. Macdougall,
Frank M. Macdougall.

N. A. Bklooubt, L.L. M.

Chambers ” coin des

O. R.Hon. W

N. B.—Mr. Bellcourt, membre du Barreau 
ce h ide Québec, s’occupera 
i reouerant son attention

p.m. p.m. 
Laisse Québec.... 10 00 10 00

Laisse Montréal. 9 00

Arrive à Ottawa

30

CM)
a.m. p-m. 

7 15 6 00 
p.n. a.m. p.m. 

12 23 11 25 10 16 30

a.m. a.m.
4 48 8 20
a.m p.m. p.m. 

12 35 8 30

.......... 6 30

25aieee Ottawa. 

ait. à Montréal... 8 18 

Arr. à Québec.... 2 20

Sirop dis enfants du Br Goderre
----------- Ce sirop est prépui

,.'v,ÿ/ " - . i’ cine « ; de Chinn*
< ' % gie de Montrés 

-v.v- F ultéde Médeci
• tie l'Dm

du Collège Vicie

I Le sirop des en 
faute est supérieur 
5 toutes les préj** 
rations calmant* i 
offertes aux mèm 

de famille pour conserver la santé de leur» 
enfants ; il peut être donné avec la plu 
grande confiance aux enfants dans les c&< 
suivante : Colique. Diarrhée, Dyssenterib, 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandes le Sirop du Dr Godirri ei 
n’en achetas point d’autre.

En vente par tout le Canada et les Btav 
Unis

Wm

ta la KonmiA
buI proprietaire,
B. K. MrOALK, Ohimle’e, 

Mot tréal

PRIX. m <
Seul

1881

Nouvelle Annonce
Le soussigné remercie ses nombreuses 

pratiques, pour l’encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu’il est dans le commerce. Aujourd'hui 
il a le plaisir de les informer qu’il vient de
recevoir

10,000 pieces de Tapisserie Chinoise
Nouvellement importée, avec aussi un lot 

de patrons fleuris pour chassis- Papier vert 
de 36 x 42 pouces. Papier doré et argenté. 
Livres de Messe Anglais et Français, et 
une foule d’autres articles religieux, 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’etre reçu un assorti
ment complet do CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de premie: 
choix : Vaisselle anglaise, à très boi 
marché.

On continue comme ci-devant à repasser 
teindre et repasser toutes sortes de fourru
res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
290 Hue DALHOÜ&ZE.

21 Nov. ’84

:o:
venons «le recevoir le 

oins bel assortiment 
toiles peintes et «loree* 
pour l'enetres qui ait 

a nais eteimporte en Canada

JACOB liltliATT
MGâSIS PALAIS SE MEUBLES

US HUE RIDEAU.
N. B.—Voyez les échantillons de 

ues toiles dans ma vitrine.

Après l’inventaire fait notre 
stock nous avons décidé d’offm 
nos marchandises à des réduo 
lions de prix spéciaux, poui 
ARGENT COMPTANT.

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent les 
prix fixés. Pas de déception.

HM1S, CAMPBELL & Co.
RUE O’CONNOK.

4 décembre 1884

Bureau (l’Agent d’IiiiineuWe
MACDONALD

N0 9 RUE ELGIN.
ÉTABLI 1884.

si5L

A. H. MACDONALD,
Encanteur de la Reine,

RESIDENCE......... 253 ÏCHOLA

J. B. AHZâb
Peintre Décorateur et Tapisss! r

VIENT DE RECEVOIR

ROULEAUX DE TAPISSERIES
do tous les patrons et de tous les goûts, 
avec bordures appropriées.

La vente est faite à 115 POUR CENT 
meilleur marché qu<< partout ailleurs.

—AUSSI—

TOILES POUR CHASSIS
DB

TOUTE COULEUR.
M. ARIA B surveille lui-même 

toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

’entre Ottawa et Montréal.r
Uonnections à Québec pout Halifax, Si. 

Jean et tous les points sur le chemin de 
Intercolonial.

Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer pour Portland, Boston, 
tous les points de la Nouvelle-Angle

terre.

SECTION St LAURENT ET OTTAWA
2 00 p.m. 
4 05 p m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Conneclion par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-York.

Laisse Ottawa 
Gare Union).

Arr. à Prescott— 9 30 a.m. 
Laisse Prescott.... 7 00 a.m. 
Ait. à Ottawa

7 00 a.m.

10 05 a.m.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
M l’Ouest, ouverte le 11 août 1864 : 
iMtx press du jour quitte Ottawa a 12.35 pm 

«2 “ Arr. à Toronto à 9.45 pm
u du soir quitte Ottawa à 11.40 pm 
«« «« Arr. à Toronto à 8.30 am
u du jour quitte Toronto à 8.25 an 
u <* Arr. à Ottawa à 6.25 pu
* du soir quitte Toronto à 8.00 j. •< 
m « Arr. à Ottawa à 4.38 a u

Ofaars palais élégants sur les trains du 
çteour. Chars dortoirs somptueux sur le- 
utSns du soir.

Connections à Smith’s rails poui 
roekville et le chemin do 1er du Grami 

frond ; aussi pour le chemin de 1er Utica 
tttNÜUok River et ses nombreuses con Salions pour le sud et l’est, 

ligne directe pour Chicago et tous les 
•inta a l’ouest, sud-ouest et nmd-ouest. 
»onr les billets, le prix «lu passage, le 

Ahm dans le ohar*alon, la table d» 
Ækfi des trains pour le haut de l’Ottaw 
gfTfojsr les autres stations locales et au- 
tiSQbîmations concernant les passagère 
ÜGeeeer au bureau des billets.

AS RLE SPARKS W*
D. McNICOLL

Ageat général des passagers.
sam,

▲sent d» Billet.
W. WHYTB

etunnvwëant-généra

LE BEPOS DES FATIGUES

qui êtes fatigues, msou- 
oiants, sans espérances qui soul 
frez reqrenez cotuago. 
supportez des douleurs indicible 
et si vous redoutez même la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pré
paration presque miraculeuse 
nue des Eats-Lnis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana
da et est souveraine pour la guéri- 

de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections de 
oie. Essayez la sans délai.

Vous

Si vous

con

•on

PETITE GAZETTE
Chez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez uu assortiment de vian
des fraîches de toutes sortes au 
juartier et à la livre, livrées à domij 
île, M. Duhamel remeicie ses 

. ombreuses pratiques et le public 
an général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
oUicitée

—Si vous souffrez des affectations 
eillieuses, maux de tête ou indiges
tion, vmployez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb. Prix 25c. la 
Doite. En vente chez G O Dacier, 
F et HMacCarty Ottawa.

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
ia profession médicale. Prix 25c. 
ia bouteille. En vente chez G. U. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

un demande uii agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Ad 
1 The Canadian Air Gas Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. <j.” 

9 oct 1»

resse :

Chemin de Fer Canadien du Pacifique
LIGNE "COURTE

ENTRE

Ottawa, Quebec
ET MONTREAL.

I |i 11 h IIlis $3 1-2 5 =UBlJiU DBA HB8.

Aux Inventeurs
J. Coursoiïe & t .s,,

L’OCTROI DES TERRES
ACCORDÉ AJ

CHEMIN HE EEBVÜ

Pacifique Canadien Solliciteurs de Brevets (Tin- to* 
Dessins de Fabrique, Mar a 

de Commerce et de Bo 
Agences et Correspondante au L= v 

Unis, en Angleterre et en Frnu*

CONSISTE EN
Superbes Prairies à Blé et Terres à 

raturages ad Manitoba et dans les 
Territoires du Nord-Ouest.

J. COUkSOLLE & CiTerres à bas prix, à proximité du che
min de fer, particulièrement propres à la 
culture des PRODUITS MELANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro
duits laitiers, etc. Un peut acheter une 
terre

Avec on sans conditions de Culture*

Chambre Vict* ia, 
Vis à-v< e bureau des Brevets.

OTTAWA, O. .
« P.—Boite 68. 

04 IHSt.t

PETITE VERB E!selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con
ditions exigeant la culture et sans condi
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
facu°-, basés sur une inspection minu

ses marquas peuvent être effacées.
• s examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est laite avec condition de 
culture, UN KAHAIS do la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion de 
terrain cultivé.

Maison LEON <£ Vie., 
LONDl ES, 

Angleterre 
S. M. la Relue, 
té cette préparation,

51 Tottenham Court Itoad, ) 
202 rue High, Stratford, )

runt «le
et paten

Pur Ai in
L inventéOnt inve

Termes* de Paiement. :
Les paiements peuvent être faits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie 
ment s annuels, avec inlérèt. Des Dében 
tu res de Terres peuvent être obtenues âl a 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées 
10 pour cent de 7 rime sur leur plein- 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeu 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets, 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John H. McTavish, Com
missaire des Terres, à Winnipeg, à qui 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions de vente, descriptions des terres, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau,
CHARLES DRINK WATER,

ecrétaire

L’OB LIT i: RATED et !
qui efface les marques de la petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffemive, ne cause aucune douleur n 
inconvénient, et ne contient rien d'un ca 
actère nuisible. Prix : $2.50.

Cheveux SiiF»erllux.
Le remède épilatoire de LEON et Cie .

ève en quelques minutes les cheveux 
superflus sans la moindre douleur ; les che
veux ne repoussent jamais Ce remède est 
très-simple. Instructions complètes, 
mède envoyé par malle.
«KO. W. M1AW, agent général

219 rue Tremont, Bouton, Mums.
21 sept 1885—la.

Ro-
Prix: 1.00.

SPRUCINE
\13 mars 1885—la Une des meilleures prepa 

rations offertes jusuc’ic 
y /y-'ïv au public, pour le soûl 
irfk.xFjP ment immédiat et la gui 

rison de la Toux, du Rhurnt 
de la Bronchite, de i’Ei

plàLs de Noli Longues Composée ag-

De HeOAL»
Reoouvertei

rouement, de la Croupi e 
de toutes les maladies de it 
Gorge et des Poumons.

A vendre pat kjnt à 25, e
Pour la guérit 
son certaine df 
toutes les aflet- 
tions bilieuses 
torpeur du toit» 
maux de tête# 
in di ges tion? 

,-tfV étourdissemenii 
J et de toutes le»

■ lo mauvais fonctions •

k;ké il"50c la bouteille.
B. E.McGALK, Chimist.e, 

Montréalr

Hotel du Canada
ses causés par 
de l’estomac.

Ces pilules sont o 
comme étant

Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devanl as- 
ocié de M. E. E. Lauzon, infome le public 

en général qu’il vient de reprendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Mqrray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre
mière classe. M. Renaud étant ontinuel 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les con tract eurs de chemin de 1er, 
les hommes de chantiers trouveront tçu 
jours chez lui à s’engager au prix le p us

vtem m t recommandée.
; un des plus sûrs et des 

efficaces remèdes contre les maladies plus 
haut mentionnées, filles ne contiennent 
pas de mercure ni aucune de ses prépara
tions. Tout en étant un unissant purgatif, 

ivant etre administre dans n1 import 
il cas, elles ne contiennent aucune t 
substances délétères qui pourraient 
dre préjudiciables à la santé des enfanti- 

ou des personnes âgées. Les Pildlkb di 
Noix Longukb Composées, de McGalb, sont 
préparées avec soin, avec un extrait con» 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de mr 
niôre à les placer au premier rang narr 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pic 
sent offertes au public.

B. B. MoGALB, Chimiste.
Montra**

plut

filles
aucune

ant être admin

HENAUD, proprietaire,
No 56, 58 et 6U Rue Mu^a ,

A.

16 doc

A. Oliiver
AVOCAT.

Bureau.—Encoignure des rues Rideau tt 
Sussex .Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

m-ARGENT A PRETER nü*
Ottawa, 3 janvier 1883.II

J. L. 1 «MOU, L L 6.
HS AVOCAT

124 Eue PEIMilFALE, Hull

43 Eue MCKUAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

JOS. SENEGAL
ENTREPBESEUK

DE POMPES FUNEBRES
COIN DBS BUIS

mYork et Dalhousle,
OTTAWA.

CHEMIN Ut FER IN1ERCOLONIALCrtpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués

yi. Route de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, e1 Route directe entre l'Ouest 
et tous les points du b .s du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, File du 
Prince Edouard, le Cape-Breton, Terre- 
neuve, les Bermudes Vt la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants ch 
grées de buffet et cli.»rs*dortoirs font 
partie de chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle 
terre ou sur le Continent européen p-uvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avam-midi à Halifax, en parlant 
de T ronto Mercredi après-midi.

Les expéditeurs de grains et de tnarg 
chaddises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités desirables pour 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé
montré quo l’intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hali
fax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et rttour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l’Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de transport de fret 11 de passagers 
peuvent être obtenues en s’adressant à 

K. KING. Aj e i d*'bi'lets,
> v. .7, iuc Spar ko, Ottawa

1
THIS IS YOUR OPPORTUNITY

rs-pulais
Do you want 
a splendid, 
handsomely 
bound story 
book? You 
can have your 

■ choice out of 
jthe best that 
! are published 
* if you will ob
tain two sub
scriptions for 
The Weekly 
Mail. A cata
logue of stan
dard and mis
cellaneous 

publications, given as prizes for getting up 
clubs for The Mail, will be sent to any 
address upon application. There is no boy 
or girl, young man or young woman, among 
yon who cannot secure a handsome lot of 
books this winter 
with very little 
effort, if you will 
only make up 

ur minds to it. 
e books are 

splendidly bound 
and are the pro
ductions of the \

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

.’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.S

D. POTT1NGKR,
Surin tendant général.

Bureau lu chemin d«* fer. 
Moncton, N. B., '.3 N or. 1best known au- jjt 

thors, which is a M 
sufficientguaran- ’ivl 
tee that they will Hotel du CastorV:not only afford 
amusement but 451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les 

agenU-voyageure trouveront bonne table 
et des voilures toujours prêtes à cet hôt-1.

Un téléphone est attache 
a l’établissement.
£• CHEVRIER, proprietaire

Ottkwa, 18 dite. 1864

/ocyfif
Mail ia the moat rUGSTs Prix modérée.
g.pular weekly ^jpnblished, and ia only One

eoribere. Speeimen copy and priae iiat aent 
£raa IJ r. A ■ T'ix Mop Toronto-Canada. lan

11 éc 
francs, 
leu, puii 
dit son 
trois mo 
rien. 11 
ces trois 
refusé a 
il avait 
l’habitui 
qui n’éti 
née cht* que.

A pai 
mença 
de, plein 
genres, f 
se et la 
toujours 
Pour vi 
toujours 
—Il eut 
pédients 
de soute 
lequel il 
vocation, 
n’était p 
ne paya 
sonne po 
seraent. 
bientôt p 

Alors, 
ans, il us 
nus et iu 
chaînes d 
tes, des 
pistolets 
à porcela: 
ter dans 1 
ce filet dt 
sédait le 
les maiso 

Toutes 
n’en sont 
être lucra 
et d’econc 
à le faire 
recourir à 
expéditifs 
qui faillir 
sieurs foil 
nelle 

Fort he 
il eut le t 
ser prend 
rent la loj 
noncer.

On a 
s’était fail 
faut pas t 
les vols o 
sa peau ” 
les vols “ 
ricaine, i 
présentait 
ger que ci 

Pour ri 
rait pénét 
ha Ditee, à 
#arfaiteim 
personne.

En tout 
eût-il une 

1 en persjie 
, aimé s’abi 

trou pou 
poignard 

Néanmi 
prudence, 
près. On 
fois en co

f

V
r.l

ges trop c 
pour le di 
voyant du 

Afin d’j 
va pas de 
de changi 
opéré j use 
de Morin 
et Bellevi
ne et se ri 
Mouffetar 

La, il s 
inconuu, 
jour, il re: 
re, deux d 
xades, qui 
rue lui, et 
Irisa le no 
tait

r
'

I,
Prosper 

fument p< 
Une sei

;
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plus dans 
Veiller effi 
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ATELIERS TYPOGRAPHIQUES

I— DU —

PUIS M CMTATIB“CANADA ”
CERTIFICaITS sur certificats

ET DU

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonna n tes. C’est incontesta
blement le meilleur remède! connu
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les cerlift- 
cats suivants :

W
P

Montréal, 29 janvier 1884.
OTTAWA Monsieur C. D. Gin ux, pharmacien, 601 

rue Notre-Dame (ouest; Montréal.
Monsieur,ET PLACE DU MARCHE, HULL Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres tout- s les prépara- 
tlons sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

Sur votre recommandation ’essayai la 
Valeria ; la première boite a arrêté 
plètement la chute ; à la seconde, 
cheveux ont commencé a repousser et 
après en avoir use trois boites, j’avais une 
chevelure aussi forte qu’auparavant. C’est 
un plaisir pour moi de pouvoir vous «ion: 
ner cette faible marque de reconnaissance! 
et je conseil à tous ceux qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de se 
ervir de la Valéhia.

Onjexécute à ces ateliers toutes sortes

D’IMPRESSIONS
TELLES QUE:

Têtes de corn tes, 
Memorandums,

Cartes d’affaire», 
Cartes de visite, 

Chèques, 
Billets,

Aurbrt Larosb, 
No 624, rue Noire-Dame ouest, 

Montréal.

Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.

Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser des cheveux sur ma 
lête chauve à l’âge de quarante-trois ans 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholkttb,
Cultivateur.

Traites,
Enveloppes

Catalogues,
Listes de prix, 

Programmes, 
Circulaires, 

Affiches, Bouctouche, N. B., 4 janvier 1884 
MM. Lav olelte et Nelson,“ 

Pharmacien?-,
Montréal.

Placards,
Lettres funéraires,

Etc., etc, etc.
Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou 

12 boites de la VaUria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux rent repoussés très épais. Plu
sieurs ici ayant été témoins que cette pom
made m a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire i’txpérieoce. Je vous 
donnerai volontiers un ctrlilicat en faveu 
de la Valeria

8UH CS POUR AVOCATS
Déclarations sur compte,

Declarat or sur billet, 
Demandes de plaidoyer, 

Comparutions, 
Subpoenas, 

Affidavit

Votre tout dévoué,
G. A. GÎrouard,

ex-député de Kent.

S. Ottawa, 15 mars 1884 
Je certifie que depuis deux ans mes che 

yeux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pommai e VALE
RIA. trois fois, u.es cheveux ont et ssé de 
tomber.

Obpositions, 
Fiat,

Inscriptions,
Etc., etc., etc.

L. Bki.angkh
Photographe,

8t-Thomas d’Alfred, i9 janvier 1883POUR NOTAIRES
Je cerliüe que la VaUria m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valérta. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans,

Contras de vente,
Contrats de mariage,

Blancs de billot,
Procurations.

Quittances,
Transports,

Protêts,
Obligations, etc.

F. X. Bougik.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je, soussigné, certilie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatre-vingt-un, par 

suite d’occupations et i’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de
venir cha* ve ; en quelques semaines, je 
perdis tous mes cheveux lu sommet de 
11 tôle. Je ils alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommade inventée par lui et appe
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je 
m'amusai un pou, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu carieuse encore plus dou
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me lit faire l’essai de La Va
leria. Quelle ne fut pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, d voir 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve de ma tête. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc
tualité, et cinq mois après, j’avais, 
tout, au moins en grande partie ma cheve 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à loua ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

L. P. Champagne.

Pour les Greffiers et les Commissaires

Blancs simples de sommation,
Tiers-Saisie après jugement

Blancs de Procès-Verbaux
D’avis de Vente

De Saisie,
De Vente

comme

POUR LES SEL* TRESORIERS
Listes D’évaluation,

Listes De Perception,
Liste Alphabétique d'electeurs.

LE TOUT1

Montréal, octobre 1883,
Je, svussigné, déclare avoir perdu com

plètement la chevelure il y a deux ans, j’ai 
essayé de tous les remèdes possibles 
sais succès. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Minerve, j’eus la curiosité 
de m’en servir.

J’en achetai une boite ch- z MM. Lavio- 
lette et Ne son. pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Laviolette lui-même qui 
me l’a vendue, et il pourra attester que 
j’éiais alors—il a en /iron six mois—-com
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule boite et elle m’a suffît pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les ch-weux étant plus 
tins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillés du résultat 
Je suis gardie n de la barrière de la Côte 
Saint-Antoine, et je serai heureux de don
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren
seigner. Je donne ce certificat de mou, 
propre mouvement, en justice et en recon
naissance pour l’au.eur de cette merveil- 
leure découverte.

ET A DES

XFBiu. Les ordres envoyés par la Poe, 
reçoivent une attention toute spéciale e, 
sont exécutés sans délai.

ABONNEMENTS:
“ LE CANADA” quotidien, par au, 13.01 

LE COURRIER DE HULL" hebd., do $|.C

Tout abonnement est invariu blemei.k 
payable d'avance.

PlKRHB De M2.La Société de Poblieit Bnvente cnæ tous les pharmaciens. 
En gros po*-M. HARVEY, boite 11 

MontréalDROl>RIÉTAlRE

'•>

LE^OANADA. 21 Février .1886.
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ILBCANADA, 27 Février 1886.

pbuïlx-btoij droit de diriger autrement que 
par des conseils la conduite de 
son ancien camarade. D'ailleurs, 
il était loin de le croire tombé 
si bas, sans cela il ne lui serait 
pas venu en aide avec tant 
d'empressement.

Pourtant, si Prosper avait ac
cepté les propositions que lui, 
faisait Raymond, s'il avait rom- ; 
pu avee ses anciennes relations,' ; 
il aurait pu être sauvé encore.
11 y était parfaitement disposé, J 
car il avait prit en dégoût pro- j (‘"n iant près ,ie 
fond ta vie qu'il menait depuis TT ‘“° ^
cinq

66 J’ai •onflert;”
De toutes les malames Imaginables 

pendant les trois d«rnièn» années. Notre 
Pharmacien T. J. Anderson m’a recom

mandé les “ Amers de Houblon,”
J’en ai consommé deux bouteilles

I LA FOLLE
Je -uis complètement guéri et je recom 

mande sincèrement l“8 Amers de Houb on 
àtouile monde J. D. Wa <ter, Buckner,I(MATH F

Mo. x. : v —

0'e usniiih d’Aletander
i Suite)

Je vous adresse ces que.ques ligues 
comme

Gage de reconnaissance pour voe 
Xmers de

SIR CERTIFICATS
Il écorna d'abord ses cent 

francs, qui ne tirant pas long 
leu, puis, pièce à pièce, il ven
dit son mobilier. Au bout de 
trois mois, il ue lui restait plus 

qtte, pendant 
ces trois mois, il ne s’était pas 
refusé grand’vhose. Seulement 
il avait complètement perdu 
l’habitude du travail, habitude 
qui n’était déjà pas très enraci
née chez lui avant cette épo
que.

'ontinue d’opérer des 

tes. C’est incontesta- 
üleur remède connu 

r la chute des cheveux 
pousser.

juge par les cerlifi-

* ' ‘ Hounlo i. J'ai souffert 
De rhum :tism • enûammatoire

d s; ii c 11 n: x
C» Ixo'sr m-mam

rien. 11 est vrai
ails. Bien ! ! !

Le vol commençait à lui répu- Jusqu’au moment où je pris deux bou-
,............ , „i,i il . teilles «le vos Amers e Honblon, et à ma-.uer, non pas qu il blessât post- granfie surprise je suis ausis bien aujnur- 

tl veinent sa loyauté, mais parce : ’hui nue je ne l’ai jamais été. J’espère 
que jusqu'ici il ne lui avait pas Qu- /ous aurez be ucoup de succès,

, . atpc ce i uissanl ettourm des ressources qui corn- Kffioace remède : 
pensassent les périls auxquels il Quicomuel * ‘ serait désireux d’a- 
s’exposait. voir pl >s de détails su- ma guérison peut

r,1 a -, -, , , es obtenir en s'adressant moi, E M.
ve qu 11 rêvait, c était de 6 en- ( Wi liams, Î03 I6ih Street, Washington, 

richir a’un coup, d’un seul. A D. G 
ce prix-là seulement le vol lui 
nanti mit di<rn» lui Je considère que votre cmede est le
1 paissait Ulene ae lui. | meilleur q i existe pour l’iudigestion, les

Aussi v est a quoi il songeait, maladies de rognons,
depuis longtemps, au moment 151 la débilité i^s n«r/, j' arrive

i a -, i ! Du sud en quête de santé et je trouveou d émigra d .ns lç nou v eau j uA^nJ m.out ,ait plU8 da'
quartier qu il avait choisi et ou 
il rencontra presque le même 
jour Kaymond, Tôt oie, Ztdore, 
qu’il avait perdus de vue, et la 
mère Ka bat-J oie qu’il ne con
naissait pas

Si I on s’en souvient, c’est un 
journal de médecine, l’Echo de 
la Clinique, qui lui suggéra la 
lumineuse idée qu’il caressait 
déjà au commencement de cetie 
histoire, idée qu’il communi
qua sur-le-champ à ses deux 
complices.

It en avait entretenu aussi 
Raymond, mais, bien entendu, 
avec une réserve facile à com
prendre.

Le rapport qu’il avait lu par; 
hasard dans l’Echo de la Clini- ... j,... . Faites
que, donnait les plus grands dé- UuMMIjNI ! comme d’autres
tails sur les bienfaits de l’uthéri- ont fait,
sation, appliquée aux opérations Soun*.,.T„„. de d«
chirurgicales. r;«"T“ T,, ° , n, i • , -ri Lc Kidney >\ uri m’a ramoné, pour

En y rellechissant. irosper mnei dire, dos non va du tombeau, lorsque 
•, , . . . j . j'avais été condamné par troue médecinsavait trouve a ce procédé une ém mont s du Détroit.”

autre application. M'w> Dev’’rauJI'M
Il avait entendu parler de 

cet imprenable Sud, qui avait 
assassiné en chemin de fer le 
président Poin ot, exploit qui a 
été renouvelé depuis par tant 
de maladroits imitateuis.

Or Prosper trouvait le procé
dé ingénieux, mais ce qui était 
plus grave encore, c’est que cet 
homme pouvait se défendre et 
et vous „|loger une balle 
dans la tête. Enfin — autre in
convénient—en supposant que 
l’assa-sinat réussit, il fallait 
descendre de wagon pendant la 
marche du train et tirer au lar
ge avant qu’il n’eût gagné la 
plus proche station.

Mais dans ce cas encore, on 
risquait de se casser le cou, les 
jambes ou les bras, et par consé- Ji" 
queut de se laisser prendre.

Donc le procédé, ingénieux en 
principe, péchait par l’applica
tion.

Asknt k Ottawa STRATTON. 
oms des rues Dalhju:. a

ntréai, 29 janvier 1884.

Girtux, pharmacien, 601 
•e-Dame (ouest; Montréal.

i VIS.—Les médecines ci-dessus, c-è’ 
bres dans tout le Canada fourl .v 

efficacité -a se trouvent que chez M. 
STRATTON. Je m- donc le public e 
garde contre les contrefaçons.dk

cheveux abondamment 
ne semblait pouvoir 

Le, car j’avais esseyé les 
lires tout- s les prépara- 
‘ le moindre bon résultat, 
ivo qu’on peut le devenir 
smps.
immandation ’essayai la 
ibère boite a arrêté 
me ; à la seconde,

- repousser et 
e trois Doiles, j'avais une 
jrte qu’auparavant. C’est 
oi de pouvoir vous don : 
arque de reconnaissance! 
us ceux qui auraient Iq 
re leui’s cheveux de se

Adbbrt Larosb, 
Notre-Dame ouest, 

Montréal.

A partir de ce moment com
mença pour lui une vie noma
de, pleine de péripéties en tous 
genres, parmi lesquelles l’ivres
se et la débaucüe occupèrent 
toujours la plus large place. 
Pour vivre—car enhn il faut 
toujours de l’argent pour vivre. 
—Il eut recours à tous les ex
pédients 
de souteneur était celui pour 
lequel il se sentait le plus de 
vocation, il en essaya ; mais il 
n’était

T. ALEXANDER.
N. B.—Uu peut aussi obtenir 'article vé

ritable die* v l, a PORTE, rue Rideau : 
GOOD A LL A FILS, rue Wellingto ; 
et DAGLIiSR A KRERK, rue Queeu, o'i***-t.

mmeiivé a Bien !
Que l >ute autre choee :
1. y a en mois j’étais xtrêmemeut
Maigre ! ! !

i pre qu’incapable de march-r. Main 
tenant je

Gag ie des forces, et
De l’embom pointe.
Il se passe à peine un jour sans 'que je 

reçoive des compliments les sur progrès 
apparents de ma sant - et ils sont dûs au< 
Amers de Houblon 1 J- Wicklifle Jackson, 

Wdmingtun, Del 
bouteilles qui ne po tent pas 

une étijuett* tr anche mar |UAe d’une 
touffe verte de Houblon sont de la contre
façon. Rejetez tons les remèdes sans va 
Jour, empoisonnés, qui s’offrent sous le 
nom de “ Houblon ’’ ou

Le métier infâme Pour les lucillcures ferronneries à bon nia 
ché, allez eues

UoDOt GA si, d> CCZXEj

Le us -v cieu magasin de ce genre 6 
Otta , outbli en 1850, à l’enseigne de 1»

«ROSSE TAKRIFRE,
Due "«ci, c! coin e la rue Duke,

pas assez vigoureux et 
ne payait pas assez de ta per
sonne pour, l’exercer fructueu- 

Cette ressource finit 
bientôt par lui manquer.

Alors, il avait vingt-cinq 
ans, il usa de tous les trucs con
nus et inconnus. Il vendit des 
chaînes de sûreté, des complain
tes, des peignes de poche, des 
pistolets d’enfants, de la colle 
à porcelaine. Il tenta de chan
ter duns les cours, mais le min
ce filet de voix fausse qu'il pos
sédait le fit éconduire de toutes 
les maisons où il se présentait.

Toutes ces professions, qui 
n’en sont pas, qui. ne sauraient 
être lucratives qu’à force d’ordre 
et d’economie, ne suffisaient pas 
à le faire vivre, aussi dut-il 
recourir à d’autres moyens plus 
expéditifs, mais plus dangereux, 
qui faillirent le conduire plu
sieurs fois en police correction
nelle

Fort heureusement pour lui, 
il eut le talent de ue iras se lais
ser prendre, et ses complices eu
rent la loyauté de ne pas le dé-

sement.it-Thomas d'Alfred, 
Comté de Prescott.

CHAt'MKKKS. OTTAWA,
Eté MATTAWA, P.Q

serti lie que la pommade 
isser des cheveux sur ma MCDOUGALL X CUZUEBi

3 rt tir IFS:-
quarante-trois ans

Cholkttb,
Cultivateur.

L'OUGAUS ; «I l/nOM i“ Houblons ”
Est l’œuvre .a plus compl* xe du créateu r 
ei quand ce mecanis-me si compliqué, et 
arlistement fait, est dérangé pur la malt - 
die, on tioil rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demand* 

plus expérimentés, car le corps huma n 
••si quelque cho^e de trop précieux po* r 
être négligé. Alors s'élève la question 
“ Quel médecin employer ?”

Le Dr Oscar J dannkssi n, de l'Uimoi 
sité de Berlin, Allemagne, a fait une élude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
geijitem inaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toile Débilite ou dérangement du systèm* 

dveux, 'j compris lu Spermathroee, Go 
mhée, ta Sphilie, la Stricture et l'Impôt- 

tenue, etc,, etc.
PARGEQUE

JOUISSEZ$, N B., 4 janvier 1884
* Nelson,^
ns,
tréal.
bonté de m’envoyer 6 ou 
léria ? J’t-n ai fait usage 
‘ésultal a été tel que mes 
oussés très épais. Piu- 
ê témoins que cette pom- 
une nouvelle chevelure, 
i i’txpérieoce. Je vous 
rs uu certificat en faveu

dévoué,
A. GIrouard,

ex-député de Kent.

Ottawa, 15 mars 1884 
tepuis deux ans mes che 
beaucoup et après que 
de la pomma ve VALE- 
es cheveux ont et ssé de

Do la Santé et du Bonheur

i

eohanio, Ionia, Mich.
Vo* nerf* Hont-11* allalbll» T

“Le “Kidney Wort” m'a guéri la 
blesse des nerfs, etc., lorsque l'on désespé 
de mes jours.” Mde M. M. B- Uoudwtu, 
Chruiian Monitor, Cleveland, 0.

vous avez été lrom|>é e 
abusé par les CHaRLATANS qui prôten 
uai*nt guérir cette classe de. maladie 
n’hésitez pas à essayer de la méthode dt 
Dr Juhannksskn, avant que celte malaun 
devienne chroniaue et incurable.

Ed.

Souifres-von* de la
Hrlglit ?

“Le “ Kidney Wort ” m’a guéri lorsque 
mon urine avait la consieumco de la craie, 
|iu:s ressemblait à du sung.

Frank Wilson, Peabody, Mass.

maladie de

GRATIS 'te®
On enverra par la malle un traité pre 

oieux du système du Dr Johannessen pat 
faiiement cachet*; a toute personne soul 
Irani de celte maladie, pourvu qu’ell 
s’adresse à son seul agent autorisé, au- 
Etats-Unis ou au Canada.

HENRY VOGELER,
49, South Street, New-York

Divers symptômes compliqués sont Irai 
les prescriptions sjiéoiales du doc 

teui Johannessen d’après l’avis d’un mv 
decin dûment qualifié.

Toute correspondance confidencielle et 
toute réponse est envoyée frais de post»

ftonflrant de la diabète T
“ Le “Kidney Wort” est lo remède le plus 

cfficitce que j'aie prescrit. Il 
soulagement presque immédiat.” *

Dr Phillip C. Ballou, Moncton, Vt.

foie?

ÉLANGBH,
Photographe, procure unnoncer.

On a deviné que Prosper 
s’était fait voleur : mais il ne 
faut pas croire qu’il pratiquait 
les vols où l’on pouvait “risquer 
sa peau ” Il préférait beaucoup 
les vols “ à la roulotte, a l’amé
ricaine, au poivrier,” qui ne 
présentaient guère d’autre dan
ger que celui de sa faire arrêter.

Pour rien au monde, il n’au
rait pénétré dans une maison 
haDitee, à moins d’être sûr, mais 
parfaitement sûr, qu’il n’y avau 
personne.

En tout autre circonstance, y 
eût-il une somme forte somme 

* en perspective, il aurait mieux 
, aimé s’abstenir. Il était trop pol

tron pour braver un coup de 
poignard ou de pistolet.

Néanmoins, en dépit de sa 
prudence, il était surveillé de 
près. On l’avait vu plusieurs 
fois en compagnie de per. onna- 
ges trop connus, et cela suffisaii 
pour le désigner à l’œil clair
voyant de la police.

Âlin d’y échapper, il ne trou
va pas de meilleur moyen que 
de changer de quartier, il avau 
opéré jusque-la sur les hauteurs 
de Montmartre, Rochechouart 
et Belleville ; il franchit ia Sei
ne et se réfugia dans le quartier 
31ouffetard.

La, il se croyait absolument 
inconnu, mais, dès le premier 
jour, il rencontra Totoie et Zido- 
re, deux de ces anciens camara- 
ïades, qui avaient émigré com
me lui, et avec lesquels il orga 
nisale nouveau plan qu’il médi
tait

Alfred, i9 janvier 1883

la Valeria m’a été très 
a chute de mes cheveux 
sur la partie chauve des 

gs mais clairs. Je dois 
je n’ai employé qu’une 
. Je suis âgé de soixante-

F. X. Bougik.

Y, E.-U., 23 déc. 1882. 
ertifie par la présente ce

ni quatre-vingt-un, par 
is et i’études plus ou 
a me vit petit à petit de- 
î quelques semaines, je 
cheveux lu sommet de 
s pari de mon malheur 
m’expédia deux boites 

iventée par lui et appe-

rescription, je le dis, ja 
l, car je l’avoue, je la 
rieuse encore plus don
ne le désir de ravoir ma 
faire l’essai de La Va- 
t pas ma surprise, après 
maines, d voir comme 
i cheveux couvrir toute 
de ma tôle. Je redoublai 
e confiance et de ponç
ais après, j’avais, sinon 
grande partie ma cheve

reconnaissance de cause 
;à tous.ceux qui comme 
ilheur de perdre leurs 
utile et la meilleure de 
es, La Valéria.

L. P. Champagne.

Souffrez-vous de maladie* du
Le “ Kidney Wort” m’a guéri d’une ma

ladie chronique du foie lorsque jedeumudais 
à mourn.” Henry Wurd, ex-oolonel

69 Guides Nationale, N.Y.

ou» de douleur» dan»

‘ “ Kidney Wort ” (1 bouteille) m'a
guéri lorsque j’étais si souffrant que je ne 
pouvais mo lever, mais que je me roulais 
xursde mon lit.”

C. M. Talhnagc, Milwaukee, Wis.

aladlcs de» 
rog’iiiun ?

“ Lu “Kidney W urt” m’a guéri de mala- 
es du foie et des rognons après quo j’eus 

tilemeut, pendant des aimées, le 
it des médecins, f’o remède vaut

tes Dar
Souffres*»

r

i
84 1 an

ftouffres-voii» «le m

de Musqii ,
traitement 
$10 la boit

333 HUE SUSSEX.
JULES HAEMERS,fc'arni Hodges, Williamstown.West Va.

koiiffrez-Ton* «1» la constiimli*
. “ J-o “ Kiducy Wovr ” facilite les évacua

tions et m’a guéri «près que j’tus fait l'estai 
d autres remèdes pe,.d.v i seize ans.

Nelson Fan-child, Si-Aibans, Vu

Prix modéré* pour commençant*.
13 octobre 1885—la.

Au lieu de s’en rapporter au 
hasard pour dévaliser un încon- 
uu, il fallait s’informer adroite- 
inem, trouver un voyageur qui 
emportât -ur lui une somme 
■ onsidérable et ca lui enlever 
sans douleur, sans violence, sans 
qu'il y eût une goutte de sang 
versé.

Kestait à trouver la combinai-

Chdutsures pour Enfants
D’ECOLE.

t1
Soufiw z-voii* de la malaria ?

“ Lc “ kidney IV orl. ” es t supérieur à tous 
les outres remèdes dont" J’mo jamais fuit 
usage dans ma pratique.

Dr K. K. Clark, South Hero, Vt. J’ai maintenantpn mains on immense as
sortiment de chausBures faite à la n ain Lcf 
pratiques trrouveront 'out ce qu’e'les p* u- 
v tnt lésirer en fuit de chaussures d'au 
tomne et d’hiver. Bonne qualité, derniei 
goût «t à bon marché.

Pardessus en feutre, claques doublées et 
non-doublées

G. MURPHY,
Jlo. 536 côté ouest de la rue Sussex

Kte»-VOU» bilieux »
“ Lo “ Kidney Wort ” m'u laitplus do bien 

cjuo tous lee autres remèdes dont j'aie jamais
5?de J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

Souflrez-vouH d<n hemorrhoids ?
Lo “Kiducy W uit” m’a çvéri rudirale* 

mou/des hémorrhoïdos qui coulaient. Le Dr 
W. G. Klino m'avait vocommat dé ce romèdo. 
G. 11. Horst,CaiSiierM. Liu..k,Mycrrown,

i;te*-vouw torture par le rhuma-
tisiae ?

t”i

ède.
l’a-

son.
L’Echo de la Clinique vint en 

aide à l’imagination de Prosper 
tin effet, si l’éthénsatiou j>ro- 

cure aux patients une insensibi
lité complète, à plus forte rai
son doit-elle la donner à ceux 
sur lesquels on n’exerce d’autre 
violence que des attouchements 
imperceptibles. Le sorte qu’ui.e 
lois admise la possibilité d’en
dormir vn voyageur, rien n’était 
plus facile que de le dépouiller 
de ce qu’il possédait.

Alors, plus d*; poignard, de 
pistolet, de sang versé ! plus 
besoin de prendre la fuite avant 
la station voisine ' On deacen- £, 1, HOliSU 
daait tranquillement de wagon, 
on y laissait un homme endor
mi, rien n’etait plus simple.

Ce fut cette simplicité même 
qui transporta de joie les deux 
confidents de Prosper, dès qu’il 
leur eut communiqué son plan.

Cependant il présentait quel
ques difficultés dans l’exécution.
Prosper les signala lui-même, 
sans attendre qu'on les soulevât.

Aux üontracteur et lunesLo ‘ Kidney Wyrt” m’a guéri lorsque les 
médecins m’avaient condamné oi après que 
j’eus souffert pendant trente ans.

Elbridge Malcolm, West llnth, Mai A l'établissement du sbussign*. vow 
trouverez des chassis, portes, persiennes, 
laites, uois à finir pour maison, etc 

Peintures, huile, vitres, mustie, etc., à 
des prix très modérés.

Ans femme* qui sont malade* ?
“ Lo “Kidncpr V**rt" m’a guérie d’une 

Ind- dont je souffrais depuis plusieurs 
îéeê. Plusieurs do me) amies qui eu ont 

page en disent le plus grand l ien.”
Mde U. Lamore.tux, Ile La Mothe, Vt.

a tréal, octobre 1883, 
iclare avoir perdu coal
lure il y a deux ans, j’ai 
remèdes possibles mats 
voyant l’annonce de la 
nerve, j’eus ia curiosité

boite ch- z MM. Lavio- 
harmacieus, rue Notre- 
*aviolette lui-môme qui 
il pourra attester que 
m /iron six mots—com- 
Je me suis servi d’une 

l’a suffit pour me rendre 
LUtrefois, un jieu plus 
les cheveux étant plus 
ni me connaissent sont 
filles du résultat 
le la barrièie de la Côte 
3 serai heureux de don- 
us les fails que je viens 
ux qui voudront se ren- 

ce certificat de mou. 
, en justice et en recon- 
u.eur de cette merveil-

WOODLAND
S* vous voulez rhasser la maladie Xo. 3S. ICV/i BESHIUSEl

et jouir d'une boune santé
Faite* usage «lu

«Près du bassin du Canal.»

K | Tapis
ÜSÛK BE TAPI

, Taris, Etc: L
Le Pitriik.,... r Sang.

Prosper, on le voit, était abso
lument perverti.

Une seule chose aurait pu le 
sauver : l'iufiuence de Rny 
moud. Mais Raymond n’était 
plus dans une position à sur
veiller efficacement Prosper.

En dépit ue la respectueuse 
amitié que celui-ci lui témoi
gnait,—seul sentiment qui eût 
survécu chez l’ouvrier au nau
frage de sa conscience.— Ray- 
Jnontl ne se serait pas arrogé le

D’UTTAWA.

' grand assortiment, lee 
-a' ra, et 1 s plus bas prix * 

fait de

\
Aoelen Po*lt,'«le- P. O’MEARA

i 20 22 ET 24, EUE GEORGE
, .relarts, Rideanx,; e maison a été 

lé* à neuf, avec to
décorée etreparée,

utes les

A télioraiions Modernes
Des avantages spéciaux sont offerte 

artistes de theatre.
La buvette est toujours pourvue dee taeil 

leurs marques de
Vân», Liqnenr» et Cigare».

T. P. O'CONNOR, Prop.
Il» va, 7|*ept 1884T

Cet

Coriitche*. Pôle», Garnlttsre 
ei Meubler» <le tome norle

à la

MAISON DE TAPIS O’QTTÀWA
148 Rue SPARKS.

Pier ue Dcme.
I SHOOLBRED et Cie.is les pharmaciens. 

HARVEY, boite 11 Ottawa, 17 Déc. 1883.1A swvre)

i

J

IP

500000

ÉPILEPSIE
HYSTÉRIE Guérison souvent! 

Soulagement toujours!
r AH L’EMPLOI ni LACONVULSIONS SOLUTION IÜT1EVSÜSE

LaroÿenneMALADIES
NERVEUSES VENTE EN QR06

PARIS, 7, Boulevard Denaln 7. PARIS
f PHARMACIE DOREL

Dépôt à Québec, ches le D" Ed. MORIN * C1*, et d*n« imites Pharmacies du Canada.

.....
^ u Ils guoiisson1 vt $in'vivimvui uudadui» qu m; idiidcüenl

*, |rSv \* l'ENGOROtl** TINTde$ITUTKSTXTir9,It'll, Manque
Pl tiliAlINb X» tl'upiH'tit, M*</r-* <#»#•, lutin il* Hile.

? Oonyvmtions «/.« Fi.ie.dn 1‘uhnioii rltfti <>Ti-e«uss,sts.
TKKS IMITKS KT CuN’lRKKai .<

Exiger l’étiqaetto ci jointe en l oonlcnrs, avec Is mol VÉRITABLES 
l160 lu 112 boite lit) gratn$i~-.1tr. s Dot te, 10b grenu : L-u .l*iiel«<itWlU. 
Québec : U’ Ed MOiUK *C"; .Montréal s LAVIOLETTE é HELSOL

ST eaiWCIPALSS I-MAHMACIES DV CANADA

APERITIFS, STCMATïiliRES, .. 5ATIFS A DEPURATIFS

», | de Santé J#
du docteur Je

VvFranck yjf

SCEsV |0. QUILLET « Cu I
I COGNAC
B La Matson ampin les Agents Mni ■
■■■■■■■■■J

Voitures! V oil un s !
Voitures couverte* ou decouvertes, 

Phaétons Rovkaways, Kxpress, 
Chariots â paiu, etc., etc.,

Faits à or ire, aves soin et promi 
Je repaie aussi les toitures ni lut 
eh vaux, eic., etc. 
j’emploie i our la confecli**n <1 
tores sont de première qualité et 
ouvrage est garanti tant sous lo rapport 
du travail de la main-d’œuvre que 
celui de la çolidité et du 11 i.

Je sollicite le patronage du publie en 
général.

P%8D Cl-^ry

Huit* couru u M

Les matériaux que 
mes voi

’uSrtson

Par la PuuBRB du
ASTHME

Dépositaiiiü A Quebec. D’Eu. " IRH. jp.

VAL N & ADAM,
ÀIOcalH vl Polaire* Public».

ARGENT A PRETER.
Ü5 ni» sparks,

1*Hotel Russell.
ALFRED MATHiELJ, BUREAU : -4-v

Nfo. 380 ru» Clarciiw, OHitwn
24 juillet 1885, J. A. VALIN, A. A. ADAM

M. Adam, membre du barreau *,rt Qué* 
bec, s'occupera aussi des ulfairos tequé 
rant son attention dans cotte province.

28 lévrier 1885

la
V;

James II. Bowes
AHOHITHOTB

Chambre US,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

it CE SPAltKS.
Ottawa, ta ril ls6f,

J. IS. ARIAL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER 

kt VITRIER
ti. J. Labeile, MABjüAKD UK

PEINTURE
Huissier de la Cour Su/nème, B t 

KITE mtlTANXIA, 
HULL'

ET UK VITRKi.
026 BUE SUSSEX

OTTAWA
Ou* WH ()-•

M. Arial sc charge de toute 
commande dans sa ligne d'af
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna
bles.
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CHEMIN DE FER
Les propriétaires treuveront 

an grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes.

17 mars 1883
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Et tous les points à l'est.

j CONVOIS a PASSAGERS^ 
Tous Les Join's

AVEC

CHARS PULLMAN.
Raccordement à I» gare Bonaventure, de MonV 
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver 
mont Central, et lea train* du chemin de f-1 
Delaware et Hudson, dont les lignes entendent 
jusqu'aux Provinces maritime" et aux vi les de 
Nouvelle Angleterre, Trojr, Mbsnj et New

A partir du 29 
ouleront comme suit :
Parlant d’Ollnwa.

».oo
4.60

K JtL Æ7m+
Impoi tateur et manufacturier de

Chapeaux, Caaquea, 
Mitaines, Capots

en .bourru es, Etc.
Des av iiitHgos extraordinaires sont ac

tuellement offerts a x Dames qui désire
raient se procure1 des

BÛRDu tS LN PEAUX
OE UIVEHSES ESPECES. 

MARTEAUX EN SUIE
UOuBLES EN FOURRURE, 

COLLERETTES. EIC.

nue rideau
Juin 1816, les trains eir 

* Arr. A NontrFal.
I 11.80 ».m.

8.20 p.EU.

I/-*

p.m.

Dr AlFüE j SaVARD
Fr’t «le Montrai. Arr. k OHnv a 

8.46 a.m. | 12.20 p.m.
4.80 s».m. I 8.8 » p.m.

Tonales convoie à passagers se rendent lveo- 
tement à Montréal, sans changement de chars 
ai .te locomotive et indépend miment de tone i-e 
autre! traine du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin au raccordent au Coteau avec le 
tram direct pour Toronto et toutes les 
i tâtions intermédiaires qui arrive à ToronU 
à 10 heures du aoir.

Le train partant de Montréal à 8.45 du 
matin se raccorde avec l’exnress de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Soring 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m 
viâ Fichbuig A 6.00 p.m. et New-York l 
1.30 p.m., arrivant à Montréal à

Bureau :

NO. 376. RuE CUMBERLAND.
Ancifc . ie t"- - ?*nc» lu Ur Prévost.
Ottawa, “ai

AMERd (JAN ADIENb 
IRESlü DES "uYSPfPTIOUES

Dette préparation guérit, outre 
la Dyspepsie des Tuberculeux ou poitri
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les bydropisies et les Rhumatie

8.36 dt.

Préparé par leCHEMIN DE PREMIERE CLASSE
Dr N. LACERTE,

Lévis, P.
BT RAIL6 NEUFS KN ACIER

Les passagers pour le Sud et l'est changent de 
chars à la gare Bonaventure à Montréal oh leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s'en occuper.

Le bagage est ehéqué pour n'importe

Prix : 30 cte la bouteille.
Kn vente chez les pharmacien! 

iépèt ches
ELZEAR AL A RI R,

71 rue Bol tor, wa

»

es bill p U et tout autre renseignement pet 
vent être obtenus aux bureaux du Grand Trom 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Klgin.

Le départ et l’arrivée des trains so... 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien.

D. U LLN3LBY.

6< in!lletl884

-F»U«s l’ewiHi ue ia VALà 
RI A. CJ’e*i la meUieuro pom 
iisHile eu ia ire Ih elmte de- 
clieieuiL et la Oalvllie 
a eu le chez C. O. DiOlEK, 
Pharmacien. » Museex

BeA. G. PBDKN
Agent gén. des passager!. 

Ottawa 22 août 1884.
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Hier matin, entre Elora et Fer
gus, Ont., un train de fret du Grand 
Tronc a déraillé près du pont de la 
grande rivière. Onze chars ont 
laissé la voie et se sont culbi.tês 
d’une façon remarquable. L’ingé
nieur et le chauffeur ont été ense
velis sous le charbon du tenter, 
mais on les a retirés sains et saufs.

Institut Canadien-Français 
Salle du Theatre Royal, Rue York

DIMANCHE, 28 EEV., ’86

GRANDE Si)IilEE

LS MONDE ET LA VILLE Encore une fois, l’éclair s’allume 
et le Ciel va tonner, pour éclaircir 
notre horizon parses bienfaits.

Seigneur que votre bonté est 
grande, en daignant si bien nous 
protéger ; toujours de vos enfants 
VO'-'S vous faites bien comprendre, 
surtout à l’heure du danger.- 

Montres, joncs de mariage et 
bijoux de tous genres et à bas prix. 
Chaque article est garanti tel qu’on 
le représente, sinon l’argent sera 
remis Chez H. Norez, rue Rideau, 
No 30.

leur» ennemis séculaires. Ils se 
réfugiaient entre Montréal et Qué
bec dans le voisinage des établisse
ments français-

Do 1650 à 1860, la rivière Otta
wa fut la grande route de l’ouest. 
Aucune nation sauvage puissante 
n’y résidait. Les établissements 
civilisés y datent de 1800.

BlNJAMlN SüLT*.

-Royal Studio-
*______  ET ---------- M. Noel, d. la Basse-Vilie, a ob

tenu le contract poor les chausures 
de la police.

Joseph Gravel accuse de vol 
n’est point le fils de Napoléon Gra
vel du Dépt. de l’agriculture.

Une assemblée générale des 
membres du Bureau de Commerce 
de cette ville est convoqué pour 
lundi prochain.

Le chien à cinq pattes est encore 
chez Lanctôt, rue George, où les 
amateurs de curiosités peuvent le 
voir.

SALLES D’ART Le fameux artiste,]

Alphonse 11 ov98 Rue Wellington Dont la popularité est générale, prêtera 
son concour au

Béniflve de l’Institut Canadien -français

Le programme musical sera exécuté par 
les personnes suivantes qui, comme tou
jours , ont consenti avec empressement à 
denner leur concours :

Mlle Josephine Richard, 
MM. Edmond Gauthier, 

Herman Lahaise, 
Napoleon Mat he,
A. I>es>rivieres,
J. !.. Beaudry,

Solo de cornet A. Brown,
Euphonium JTos. Lewis,

Prof. Hoquette.

Photographies Cabinet. Il est rumeur sur la rue que la 
“ Bank of Commerce ” doit bientôt 
réunir ses actionnaires et leur pro
poser une réduction du capital de 
$6,000,000 à $2,000,000. Le motif 
de ce projet existerait, parait-il, 
dans l’impossibilité où l’on se trou 
verait d’investir avec profit son 
surplus qui est de $2,000,000. Une 
autre r imeur veut que la banque 
fe 'me quelques unes de ses succur
sales.

$t.00 la douzaine, et elles sont réellement 
bonnes. LES FAITS DU JOUR AU BON MARCHE

Voyez nos
Toujours en mains le meilleur 

choix de livres d’images, de Chape
lets de Statues, et d’article religieux 
vendus à bon marché chez

P. C. GUILLAUME,
455 Rue Sussex.

Nota.—Afin de faire place aux 
nouvelles marchandises du prin
temps, une réduction de dix par 
cent, sera faite s ir toutes les achats 
d’objets de fantaisie.

Il est tombé deux pieds de neige, 
hier, à Québec.

Le chemin de fer Canada Atlan
tique a reçu dernièrement de Rho
de Island six puissantes locomoti
ves qui se jouent de la distance.

Près de trois cents étrangers, 
venus ici pour l’ouverture d - la 
session, sont retournés hier nar 
train spécial du Canada Atlanti
que.

Toutes sortes de Photograj hies 
tôes à des Pfix qui conviennent a tous.

La Patrie, de Montréal, vient 
d’entrer dans sa septième année 
d’existence.De toutes les parties du Canada.

Cadres, Albums, Statues, 
Ouvrages Japonais. 

ABAT - JOTTB
De fantaisie, faits a ordre, au plus 

court délai.
Venez voir nos Curiosités Mécaniques.

Sir Hector Langeviu a soumis à 
la Chambre le rapport annuel du 
département des Travaux Publics. Riei est mort 1 1 1 Mais Larose 

ne l’est pas. Allez voir le sacrifice 
immense qu’il fait de son stock de 
ce temps ci, au No. 49 et 51 rue 
Rideau.

Grande affluence, hier soir, au 
Palinoir à roulettes. La course 
de deux milles entre Merc-.r et 
King a été gagnée par ce dernier.

Le bazar de l’orphelinat St Jo
seph est très populrire et donne de 
belles espéra aux 
leurs. Il mérite aussi, au plus 
haut point, l’encouragement du pu
blic.

Prix d’admission :—Pour toutes les sièges 
dans le bas de la salle .. .. 25 cts.

15 cts.

PENIBLE ACCIDENT
GaleriesPATINOIR A ROULETTES

“ ROYAL.’’Hier après midi, vers cinq heu
res, les chevaux d'un charretier sur 
la rue Sparks, près du Russell pri. 
rent le mors aux d nts et coururent 
vers le pont des Sapeurs. Madame 
Larry Hoawrd, qui s’en allait dans 
la direction de la rue Sussex enten
dit les cris d’alarme et comme elle 
se détournait, elle fut frappé par 
les chevaux qui lui passèrent sur le 
corps. On la releva privée de sen
timent. Le Dr Grant, jr, appelé 
en toute hâte, lui prodigua se» 
soins et elle reprit bientôt connais
sance. Ses blessures quoique très 
sérieuses, ne sont pas mortelles.

Les six principaux émeutiera de 
Pacpêbiac ont été arrêtés et leur 
procès s’instruit. Il n’y a plus aucun 
trouble à redouter.

W. A. ARMOUR
Manufacturier et importateurPROGRAMME DE LA SEMAINE:

Attraits extraordinaires.
Musique cha jue après-midi et chaque 

soir. Corps de musique des Gardes au 
complet. Grande matinée chaque après

Vendredi soir—Courses locales.
Samedi soir—Dufferins vs. ThisUes, 

tournoi de crosse et course de deux milles.

I Mim POUR [NCADREMEITVis-à-vis les édifices du Parlement.
La Californie a exporté, en 

1885, quatre millions et demi de 
gallons de vin, un million de plus 
que l’année précédente.

D'IMAGES, Aï LOIRS,
(Glaces de fabrique allemande et anglaise)

Tableaux à l’huile Anglais, Fran
çais et Allemands,

Aussi, toute« sortes de Peintures, 
Cadres en peluche, et de canevas 

pour tableaux.
LES MARCHANDISES SONT VEN

DUES PAYABLES TANT LA 
SEMAINE OU LE MOIS.

IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 
MANUFACTURES.

LES ALGONQUINS organisa*

O’REILLY I HElti *
Propriétaires.1603-1618 Deux chars du chemin de fer 

Northern ont déraillé près de 
Thornhill. Un homme a été tué 
et un autre gravement blessé.

RKNNIE,
Gerant.

A. S.Du reste, du moment que l’on 
vous assure que des fuseaux de fil 
jusqu'à la meilleure soie,se vendent 
chez. A. C. Larose au. prix coûtant,. 
pourquoi n’iriez-yous pas acheter à 
sou magasin, puisque c’est un brave 
Canadien.

V
(Suite et fin)

Dans sa carte de 1613, Champlain 
place la Petite-Nation quelque part 
au dessus du lac des Deux-Monta- 
gn-s, côté nord de la rivière Otta 

En travers de cette rivière il 
écrit “ Algoumequins.” Dans la 
région de la Gatineau il met aussi 
des Algonquins.

La Petite Nation était une tribu 
algonquine détachée des “ grands 
Algonquins” de l’iledes Allumettes.

Les terres des environs de la ri 
vière Rideau, dit Champlain, dans 
sa narration de 1613, u sont rem
plies de toutes sortes de r basse, qui 
fait que les Sauvages s’y arrêtent 
plus tôt.”

Les environs de la Chaudière 
étaient donc assez fréquentés dis 
Algonquins.

Dans son voyage de 1613 à l’ile 
des Allumettes, Champlain se fit 

accompagner de Du Vignao et d’un 
Français qu’il nomme Thomas. 
C’est tout ce que nous savons de ce 
dernier individu.

En 1615, parcourant le même 
trajet, il avait avec lui Etien
ne Brûlé qu’il laissa, l’année sui
vante, à la baie Géorgienne, parmi 
les Hurons, d'où il ne revint à Qué
bec qu’en 161», et c’est alors que 
Champlain dit que cet interprète 
était depuis huit années chez les 
nations de l'ouest. A ce compte il 
avait commencé ses courses en 1610, 
et puisque Champlain dans sa rela
tion de 1610 parle pour la première 
fois d’un garçon par lui confié aux 
Sauvages pour aller hiverner avec 
eux, apprendre la langue et obtenii 

■ des renseignements sur les contrées 
inconnues, je reviens toujours au 
même point, savoir que Brûlé était 
ce garçon et qu’il fut le premier 
Français qui v t les promontoires 
sur lesquels est bâtie notre ville 
d'Ottawa.

Il m’a fallu employer souvent le 
mot “ Ottawa ” pour désigner la 
la “ rivière des Algonquins," mais 
comprenons-nous, ce mot Ottawa 
n’a été adopté que vers 1655, après 
la dispersion des Algonquins, lors
que les tribus du saut Sainte-Marie 
appelées Outaouais commencèrent 
à passer par cette rivière pour se 
rendre à Montréal faire la traite ; 
c’est l’opinion unanime de ceux qui 
ont étudié cette matière.

Dans un livre bleu qui a été 
imprimé l'année dernière il est dit 
que le nom de la rivière Ottawa 
vient de la nation des Ottawas qui 
vivait sur ses bords ; cela est com
plètement faui

Le» Algonquins, déjà inférieurs 
aux Iroquois en 1603-1613, n’ont 
fait que perdre du terrain après 
cett époque. En 1650 il» étaient 

■ i fuyant partout devant

LE CONCERT PROMENADE
Venez me faire une visite,M. C. C. Gregory, contracteur, de 

Halifax, poursuit le chemin de fer 
Halifax et Cap Breton, pour $60,- 
000, prix de travaux sur ce chemin.

uLe concert-promenade au Drill 
Hall, hier soir, a été une jolie fête. 
On a bien goûté les danses 
et les chants. Il y avait sui
te programme des valses et des 
polkas. Les raquetteurs quêbec- 
quois catholiques invités à y pren
dre part, décimèrent poliment l’of 
fre, alléguant la défense de l’Eglise. 
Cette conduite di nos hôtes quéoec- 
quois est un noble exempte donné 
aux catholiques qui né se gè lent 

en mamies occasions, ü’en-

épararoEl von* i moins devrez an
Le major Boulton, commandant 

des éclaireurs pendant la campagne 
du Nord Ouest, est en cette ville. 
Il vient de terminer une histoire 
des deux rebellions du Nord-Ouest, 
qui sera publiée sous peu.

A Coulonge, l’école protestante 
a été fermée à cause de la diphté 
rie qui sévit en cet endroit On 
travaille activement à la glissoire 
pour les billots qui sera prête pour 
les opérations du printemps.

AVIS AUX ENTREPRENEURS
N. B.—Je vendrai aux marchands les 

moulures, cadres, peintures, miroirs, cane- 
as pour tableaux et toutes les plus ré

centes nouv autés lu commerce de pein
tures aux prix de Montréal et Toronto.

W. A- ARMOUR,
483 rue 8iis*ex.

wa.
ON recevra à ce Bureau, jusqu’à LUN

DI, le 29e jour de Mars prochain, des 
soumission » cachetées, adressée 
signé et portant la euscr-pti _ _

n pour Ecole d’Infanterie, London,” 
rour la construction d’une

sees au souF- 
on ‘ Soumis-II va eu, la semaine dernière, 

214 faillites aux Etats-Unis et 34 au 
Canada. Ces chiffres sont moin 
dres que ceux des semaines précé
dentes.

z
ECOLE L’INFANTERIE

THEATEf ROYALLondon, Ont.
On pourra voir les pit 

Ministère des Travaux Pu 
au Bureau des Messieurs Durand et Moore, 
archit ctes London, Ont, à commencer 
de LUNDI, le 15e jour de Mars prochain.

Les soumissionnaires devront se rappeler 
que les soumissions doivent être faites 
sur les formules imprimées et signées par 
les soumissionnaires mômes.

Chaque S'Uiraission dévia être accompa
gnée d’un chèque de banque accepté, fait 
payable à l’ordre de l’honorable Ministre 
des Travai x Publics, pour un n 
à cinq pvur cent du total delà 
Ce chèque sera confisqué si le 
re refuse de signer le contrat sur demande de 
ce faire, ou s’il ne le remplit pas intégrale 
ment. Si la soumission n'est pas accept 
le chèque sera remis au soumissionnaire.

Le Ministère ne s'engage à accepter ni la 
plus basse, ni aucune des soumissions.

Par ordre.
A. GOBEIL,

Secrétaire

et les devis au 
es à Ott-wa, et

pas,
freindre, sur ce point, la défense .
expresse des autorités religieuses. , L s propriétés de la Diphtherme 
Les organisateurs de la soirée mo- du Dr N. Lacerte sont inapréciables 
difièrent avec beaucoup d’obligoan Pour toutes les maladies de la 
ce 1e programme de la soirée, afin g^. des bronches et des pou- 
de donner plus de quadrilles etc. 1 mons-

Plusieurs américains s’occupent 
d’établir à Washington une exposi
tion américaine permanente et d’y 
faire une exposition universelle en 
1892.

Locataire et Direct. J. H. tilLMOU* 
Itérant, L. HOWARD

SEMAINE COMMENÇANT

LUNDI, 22 FEVRIER,
On représentera le grand drameI Toutes personnes qui désirent 

faire d*-s achats do1 vent se ren >re 
chez A. G. Larose, le marchand po
pulaire du ben marché.

Une lourde voiture de cultiva
teur une légère voiture montée par 
par une dame, sont venues en colli
sion, hier matin, sur la rue Sparks. 
La première a brisé la seconde 
sans se faire de tort. Aucune 
blessure, heureusement.

Melle Fournier ne pouvant, à 
cause d’une indisposition, prendre 
part à la soirée de l’Institut, di 
manche, on nous prie d’informer 
que Melle Richard n’v chantera pas. 
Cette partie du programme sera 
remplie par des messieurs.

A la convention des journalistes 
qui se tient à Cincinnati on a jeté 
les bâses d’une association natio
nale des éditeurs, qui se réunira 
chaque année.

Hazel Kirke !NOUVELLE ECOSSE montant éizal
soumission
imissionnai Qui a été joué plus de mille fois au Théâtre 

Madison Square, New-York.

Matinées : MERCREDI et SAMEDI. 
Admi-sion : 15 et 25 cts. Portes ouvertes 
à 1.30 p. m. Levée du rideau à 2.30 

Prix d’admission: 15,20, 30 et 50 cts.

Le discours du trône du lieu te- 
nant-gouverneur Ru'hey à la légis
lature de la Nouvelle Ecosse tou
che aux questions suivantes . refus 
e’augmentalion du subside fédéral ; 
succès du système des écoles publi 
ques ; résultat de l’enquête sur les 
prétendues cruautés exercées con
tre les pauvres à Digby ; tes pêche
ries et la position, désavantageuse 
des pêcheurs canadiens par rap
port aux pêcheurs américain!! ; le 
chemin du Gap Breton que le gou
vernement désire encourager ; 
amendement des lois électorales, et 
des lois concernant tes charités pu
bliques et l’indépendance du par 
lenient.

ée,

M. Guillaume Bresse, de Québec, 
vient d’acheter, au prix de *10,300, 
la pièce de terre située de l’autre 
côté, du pont Scott et qui longe la 
rout; Ste Claire.

CHAMBRES A LO -ERMinistère des Travaux Publics, ) 
Ottawa, 24 fôv. 1886 j Toutes personnes désirant avoir des 

chambres privées pour le temp- de la 
session, peuvent s’adresse, au No. 55, rue 
Clarence.ÆkÉMM'Durant la semaine terminée 1e 

21 février, tes recettes du Pacifique 
canadien ont été de $121,000, $20,- 
000 de plus que la semaine corres
pondante de l’an dernier.

S LAURENT DEPIN.

MAISON DE PENSION
Ce matin, vers huit heures et de

mi, le feu s’est déclaré dans une 
conlrucùon de bois, située rue Cia 
rence à côté du City Hotel, et ser 
vant de bureau à M. Riopel. agent. 
Les pompiers ont eu bientôt maî
trise le feu, qui a cependant causé 
des dommages considérables.

Si vous craignez de devenir con 
somptif à cause de votre dyspepsie, 
et de votre manque d'appétit, ou en 
:ore si vous redoutez le cholére 
jarce que votre estomac et vos in- 
testins sont souvent dérangés, ser 
vez vous sans hésiter des Amers 
Canadiens du Lh* N. Lecerte, les
quels sont le plus sûr rophylacti 
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.

Agrandissement du Canal Wellan",
AVIS AUX ENTREPRENEURS.

Comme le temps de la session approche, 
nous croyons être utile à tous ceux qui 
désireraient avoir une chambre avec ou 
sans pensio qu’ils pourront trouver le 
tout en s’adressant au numéro 331 rue 
Dalbousie.

Mardi dernier, à Lewiston, Me., 
il y a eu grande assemblée politi
que des Canadiens à laquelle des 
orateurs démocrates et républicains 
ont porté la parole.

rvES SOUMISSIONS cachetées, adres- 
U sées au soussigné, et portant la sus- 
eription “ Soumission pour le Canal Wel
land,” seront reçues à ce bureau, de la part 
de contracieurs-macbinistea, experiment 
et pratiques, jusqu’à l’arrivée des malles 
de l’Est et de l’Ouest, MARDI, le NEU
VIEME jour do MARS prochain, pour éle
ver les murs des écluses, déversoirs, etc., 
et augmenter la hauteur des digues de cette 
partie du Canal Welland qui 
entre Port Dalbousie et Thorold.

Tous les ouvrages seront donnés par sec-

Une carte montrant les différentes places 
avec ensemble, plaus et devis descriptifs, 
peuvent être vus à ce bureau, le et après 
mardi, le 23 février courant, oh l’on pourra 
aussi se procurer des formules de soumis
sion imprimées. Les mômes informât! 
relativesjaux ouvrages seront fournie! 
bureau de l’ingénieur résident, Thorold

Les soumissionnaires sont priés d’exa
miner la localité et de remaiquer que la 
saison et les circo stances dans lesquels 
les travaux doivent être faits en rend quel
ques uns a'une nature exceptionnelle.

Les entrepreneurs sont priés de se 
1er qu’aucune soum 
considération à moi 
ment conform

SYMPATHIES SOCIALISTES

Les députés socialistes de la 
chambre des députés de France 
ont envoyé un télégramme aux 
u ouvriers anglais dans la Cham
bre des Communes ” leur propo
sant un mouvement international, 
en faveur dy la classe ouvrière. 
Ce mouvement tendrait à réduire 
les heures de travail, améliorer la 
conduite sanitaire des ateliers, di
minuer le travail des femmes et 
des enfants min -urs et prohiber 
complètement l’emploi dans les fa
briques d’enfants de moins de qua 
torze ans Les Français invitentleur 
confrères anglais à se joindre à eux 
pour inviter tous les ouvriers d’A 
mérique et d’Europe à une grande 
couver lion où seront étudiés les 
moyens d’t mêliorer le sort de tous 
les ouvriers du monde.

es

Madame Thomas Byfleld 
née DUMOUCHEL. , 

147 Rue Sparks Ottawa.
Les trois délégués du Conseil du 

Nord-Ouest ont quitté Ottawa, sa
tisfaits du résultat de leur? nom- 
breuses entre/ues avec les minis
tres, au sujet de l’administration du 
Nord Ouest.

ae trouve

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’été. Notre assorti
ment qui vient d’arriver et des plus cop-

Dame Thomas fii/fleltf.
M. James Maguire de Québec 

vient d’acheter la barque “Rey
nard,” de Boston, pour 1e commer
ce de l’A nérique du Sud. Elle va 
prendre nue cargaison à Portland 
pour Buenos Ayres.

•mu

Avis aux Mères—Le Sirop Cal
mant de Madame Winslow devrait 
toujours être employé lorsque les 
enfants font leurs dents. Il soulage 
tout de suite le petit être souffrant ; 
il produit un sommeil naturel, 

uquille,en enlevan les douleurs 
de l’enfant, et le petin chérubin 
sVve'lle aursi frais qu’un bouton 
de rose. Ce sirop est agréab.e au 
-goût. Il calme l’enfant, adoucit les 
gencives, chasse toute souffran e, 
éloigné les vents, régularise les 
intestins, et est le milleur remède 
connu pour la diarrhée provenant 
soit de ce que l’enfant fait ses dents, 
soit d’autre cause. Vingt-cinq cents 
la bouteille. Assurez-vous, et de
mandez le u Sirop Calmant de Ma
dame Winslow, ” et n’eu prenez pas 
d'autre sorte.

CHARROI:m 11e sera prise en 
d'être faite stricte- 

e aux formules imprimées, et, 
de sociétés, il faudra aussi 

signalai e particulière et 
foccupation et le 

ue associé ; et de plus un 
choque accepté par une banque pour la 
somme de “ deux mille piaeti es ” ou plus— 
suivant Vétendue des travaux à faire dans 
la section—devra accompagner les soumis
sions respectives ; ce chèque sera confisqué 
si le soumissionnaire refuse de signer le 
contrat pour les travaux, aux taux et 
sécifiés daz.s l’offre.

Le chèque en question sera remisà ch 
partie dont la soumission n’aura pas

forIra
M. O’Donoghue, de Toronto, au 

cours ù’uu .luu,; discours fait aux
Chevaliers du Travail, à Montréal, 
a prétendu qu’un homme ne sau
rait, sans voler, gagner pendant sa 
vie une fortune d’une couple de 
millions de piastres.

"eü
qu’elle po 
indique 1*

gna
de LE CHARBON ;natureIncendie à tiiscotasing, C. P- P — 

Une grande partie du stock de M. 
P. H. Chabot a été endommagée par 
la fumée et l’eau lors de l’incendie 
arrivé à son magasin à l’endroit 
susdit, le 22 courant. Il lait trans
porter toutes ces marchandises à 
Ottawa, rue Sussex, où il tes ven
dra à grand sacrifice. La vente 
durera 30 jours.

Remarquez bien que la vente au 
prix coûtant chez A. C. Larose ne 
comprend que des marchandises 
nouvelles 1 Rien de seconde main 
chez A. C. Larose, 49 et 51 rue Ri 
demi.

\ chôo S' LACKAWANNA.!>i
DE PREMIER CHOIX

Est importé, chaque jour, tout frais ré 
des mines,

A bord des Chars seulementLa société W m. Park» et fil», de 
Saint-Jean, N. B, fabricant» de co
ton,» déclaré un dividende de 3 pour 
cent pour les derniers «ix moi». 
C’est la plu» ancienne fabrique de 
coton du Nouveau Brunswick. Elle 
emploie 300 ouvriers.

par 
acceptée 

Ue déparlement ne s’engage pas 
accepter ni la plus basse ni a 
aissions.

moins & 
des soum Bas prix, dualité garantie.

J. G. BITTËRWÔRTH &Cie1
A?P. BRADLEY, 

Secrétaire.CHAMBRE A LOUER
Département des Chemins 1 

de Fer et Canaux, f 
Ottawa, 17 février 1886. J

Au No. 17 me l’église, avec ou sans pen-

Loms Babras. 86 RUE SPARKSAl»
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